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Le Soleil entre au Cancer le 22, à 3 h. 37 m. dw matin
• N. L le 1, à 2 h. 52 m du matin | @ P.L. le 16,à 3 h20 m du soir.
• P.Q. le 9, à minuit 49 m. | € D Q. le 23, à 9 h. 21 m, du matin

N’oubliez pas
EXPOSITION DE
SHERBROOKE 

cette année
Du 29 juin au 5 juillet com-

pris.

Une petite affiche ainsi rédi­
gée devrait être fixée dans les 
endroits publies que fré­
quentent les cultivateurs...

“FAITES VOS FOINS DE 
BONNE HEURE”.

© N.L.le 30. A 2 h.45 m.du soir.
Durant ce moie les jours crosisment encore de 19 minuter.

Soleil
FETES ET RUBRIQUES

QUATRE-TEMPS De l'Oet. semid.
1 apr. la Pentec. TR SA INTE TRINITE 1 el 
De la férie.

Jours Ch

15 Sam.
16 DIM.
17 Lundi
18 Mardi .
19 Merc.
20 Jeudi
21 Vend.

Lev.
3 51
3 51
351

Cou. 
7 42 
7 42 
7 42

T A chenille que l'on appel 
et qui est peut-être m 
sous le nom de "Chen 

■ exercera bientôt ses méfaits 
dans bien des parties du pay 

se rencontrent aux 
aussi bien qu'au Canada. El 
rissent de préférence du cens 
mais elles attaquent égaler 
coup d’autres espèces d’arbre 
ment les pommiers, prunie 
hêtres, bouleaux et chênes. E 
lent parfois complètement le 
dans les années où elles pullu 
méfaits se continuent gé 
pendant deux ou trois ans de 
quoi il y a un laps de temp 
pendant lequel l’espèce par 
peu près disparue. Ces fluctua 
diques sont probablement < 
les attaques des parasites e 
dies.

L’insecte passe l’hiver 
d’œufs. Ces œufs, qui ont e 
de pouce de longueur, sont 

de dés. et produits et

b 

b 
b 
b 
b

3 51 7 42
3 51 7 42
3 51 7 42
3 .12 7 42

Saint Ephrem, Dincre, Conf Doet.
Sainte Julienne de Falcon, Vierge 
FETE-DIEU, 1 cl. av. Oet. privil. II ord. 
De l’Oct. semid.

1 Messe basse quotidienne de requiem pernoise. 
La 2ème couleur est pour la Solennité

Lettre aux cultivateurs Vieux temps, vieilles choses 1

Recette agricole
Un journal d‘Odessa indique un moyen singu- 

lier d’éloigner des arbres fruitiers des oiseaux 
destructeurs. Ce moyen consiste à suspendre 
des écrevisses aux branches. Le rédacteur du 
journal en question affirme avoir vu, dans un 
jardin appartenant à un amateur intelligent, 
des merisiers couverts de fruits à peu près mûrs 
pour la plupart et qui sont aussi bien et même 
mieux garantis des larrons ailés par six ou sept 
écrevisses mortes qu’ils ne seraient par un chas­
seur armé d’un fusil et placé en permanence au 
milieu d’un verger. Il est probable que c’est Fa­
deur de ce crustacé qui éloigne les oiseaux.

On sait déjà que l’odeur de l’écrevisse est mor­
telle au charançon ce redoutable ennemi du blé.

(Gazette des Campagnes, mai 1868).

Une pensée par semaine
“Il faut entretenir la vigueur du corps pour 

entretenir celle de l’esprit’’. (Vauvenargues).

Le régime de vie des gens de villes, principa­
lement dans nos grandes cités n’est aucune­
ment comparable à la vie reposante et si agréa­
ble à la campagne. Une petite note très inté­
ressante que publie notre organe du matin, 
"L’Evènement”, nous le fait sentir, et si nous 
prenons la liberté de la reproduire cette semaine, 
c’est dans le but de remettre en mémoire chez 
nos lecteurs, tous campagnards, les grands 
avantages dont ils jouissent et auxquels, soit 
dit entre nous, on ne pense pas trop souvent.

M. John L. Rice, commissaire de la Santé 
* pour New- York, vient de publier une brochure 

dans laquelle il dit que les hommes comme les 
femmes, rendus à quarante ans, ont le devoir 
de surveiller davantage leur alimentation, leurs 
distractions, leur genre de vie. S’ils veulent 
échapper aux maux qui les guettent et la 
tuberculose est le pire, dit-il qu’ils aient 
recours aux substituts suivants:

1. Pour une heure de fatigue de moins, une 
heure de rire de plus.

2. Pour une semaine de vie trépidante de 
moins, une semaine de vacances reposantes 
de plus.

3. Un lunch-causerie de moins et un midi de 
plus au foyer.

4. Une soirée mondaine de moins et une 
veillée de plus au coin du feu avec un livre 
agréable.

5. Un banquet de moins et un souper de 
famille de plus.

6. Une heure de moins sous la lampe et une 
heure de plus au soleil.

7. Une heure d’automobile de moins et une 
heure de plus de marche à pied.

8. Une heure de travail de moins et une heure 
d’examen médical à époques régulières.

9. Une livre de graisse de moins et une livre 
de muscles de plus.

10. Un repas de viande de moine et un repas 
de légumes de plus.

11. Un cocktail de moins et une heure de 
sommeil de plus.

Voilà certainement de précieux conseils et que 
tout le monde trouverait profit à suivre.

Il y a tout à la campagne pour protéger le plus 
grand des trésors, la santé. C’est pour cela que 
Virgile a écrit:

«Heureux les hommes des champs! Plus heu- 
reux seraient-ils encore s’ils connaissaient leur 
bonheur". F. F.

Guerre aux insectes
par J.-A. STE-MARIE, régisseur, 

Station expérimentale, Ste-Anne de la Pocatière

Avec la levée des légumes nous arrivent des insectes 
qui s'attaquent aux jeunes plants sortant à peine de 
terre.

E’altise (un petit insecte noir) ravage les feuilles de 
choux de Siam, de betteraves, de radis et de quelques 
autres espèces. Les champs infestés par ce ravageur 
donnent l'impression que la graine semée n'a pas levé, 
ce qui est une preuve que ce ravageur commence à 
bonne heure son rôle destructeur. Comment éviter ce 
ravage ? Huit à dix jours après le semis, il faut visiter 
avec soin le champ ou jardinet si l'on constate la pré­
sence de ces 1 petits insectes noirs de même que des 
feuilles trouées, il faut préparer immédiatement la 
lutte. Le moyen très facile de combattre cet insecte 
consiste à faire dissoudre 2 lbs. d’Arseniate de Plomb 
ou 1 lb. de Vert de .Paris dans 40 gallons d’eau et à 
arroser les jeunes plants avec cette solution. L'arro­
sage doit se faire par une belle journée car la pluie

Les fourrages verts menagent le foin 
leur production. Le tournesol est bon à servir dès 
qu'il commence à fleurir jusqu'aux premières gelées; 
à ce moment les tiges durcissent et deviennent fibreu- 
ses.

Il est bon de servir le blé-d’Inde lorsque les épis 
sont tendres Je les donne aux Vaches avec les cotons. 
Lorsqu’ils sont devenus trop durs je les sers aux porcs 
et à mes volailles.

Ces diverses récoltes vous mèneront jusque vers la 
fin d'octobre. A ce moment, les feuilles de choux-de- 

siam mêlées avec de la bonne paille peuvent servir de 
fourrage vert. Une acre de choux-de-siam suffit à 
1 alimentation de six vaches durant 1hiver.

L’E)
N nous avait promis 1 

que exposition d’in 
male à Ormstown, n 

pas été déçus. L’Associatif 
veurs du district de Beau 
organise cette . exposition 
peut se féliciter du résultat e 
d'obtenir La température 
terrains ont été envahis par 
visiteurs dont le nombre 
l'assistance de l'année derniè 
tacle si intéressant de la soil 
turc le nombre des spectaten 
tous les records d'assistance 
puis au-delà de vingt-cinq a 
eosition se tient chaque 
ruption.

On peut également dire 
veurs les plus en vue de 1 
sans compter quelques re 
province d’Ontario sont ver 
rer à Ormstown. Sauf une s 
bétail laitier, les entrées dai 
catégories de bétail étaient 
en nombre à celles de 1934 
tres du secrétaire. M. W. 
rigle, accusaient la présence 
quinze cents têtes de bétail 
rains. Sur ce nombre coi 
faudrait ajouter cent dix-n 
avicoles Mais il est un fa 
tenons à souligner c'est que 
du cheptel ci-haut rappo 
chevaline figurait avec 723 
et légers, soit pratiquemer 
di exhibits d'industrie am 
ligne des temps. L’éleva 
de trait gagne en popularité 
déploiement de chevaux d< 
que les spectateurs ont adn 
town cette année, augure bi 
d’une recrudescence de 1 
cheval dans la province de 
publicité faite depuis quel 
autour de cette branche de t 
n’a pas été vaine.

Les éleveurs de chevaux 
très enthousiastes Ils on 
Ormstown des sujets d'un 
marquable et ou ne peut mie

enlèvera le poison et annulera l’efficacité du traite­
ment.

Le ver g? is qui a à peu près la couleur du sol se cache 
environ à 72 pouce de la surface du sol durant le jour 
et ne ravage que la nuit. Il s'attaque surtout aux 
choux, navets et betteraves fourragères qu'il coupe 
au ras le sol. Négliger de le combattre peut amener 
la perte totale de la récolte. Dès que l'on voit des 
plants coupés, il ne faut pas retarder le contrôle. 
L'appât de son empoisonné a été utilisé à cette Station 
et les résultats obtenus ont été très satisfaisants. On 
le prépare comme suit: 20 livres de son et 12 à M de 
livre de Vert de Paris que le nélange très bien, 
ensuite on dilue 1 pinte de mélasse dans une chaudière 
remplie aux trois quarts d'eau et on humecte le son 
avec cette solution. Ce son empoisonné mélassé sera 
appliqué le soir, de préférence après le coucher du 
soleil, afin que la préparation ne se dessèche et ne 
perde point sa valeur. On l’épandra en couche mince 
sur le sol autour des jeunes plants parce que le son 
sucré attirera les vers.

L'arrivée de la bête à patate suit de près la levée des 
patates. Aussi faut-il s'efforcer de détruire les adultes 
avant qu'elles puissent faire leur ponte car ce" sont 
les jeunes qui se développent aux dépens des patates. 
Il est reconnu qu’un arrosage fait avec une solution 
de 132 livre de Vert de Paris ou 2% livres d’Arséniate 
de Plomb dans 40 gallons d’eau donne de très bons 
résultats. Une randonnée faite 18 à 21 jours après 
la plantation épargnerait bien du trouble en nous 
permettant de constater les méfaits et de réagir contre 
ces insectes.

BORAX POUR LE CŒUR BRUN
Le laboratoire de Pathologie Végétale de Frédéric- 

ton, et plusieurs autres laboratoires de l'Est du Canada 
ont conduit des expériences pour le contrôle du cœur 
brun des choux de Siam. Les résultats démontrent 
qu'on peut prévenir cette maladie en appliquant du 
borax au sol avant ou après l’ensemencement à raison 
de 10 livres à l’acre.. Le borax peut être appliqué avec 
les fertilisants ou mélangé à du sable fin et sec ou à 
un autre élément approprié qui lui donnera suffisam­
ment de volume pour faciliter l’épandage.

On peut se le procurer dans les pharmacies sous 
forme de poudre fine. Les fertilisants auxquels on a 
ajouté du borax ne doivent pas être employés pour les 
patates ni pour les fèves parce que ces cultures sont 
excessivement sensibles à ce produit chimique, »

Chez les autres
Une semaine du lait est actuellement organisée en 

Belgique, nous informe "L’Alliance Agricole Belge”. 
Commentant cette initiative, l’organe de la Fédéra­
tion des Agriculteurs, Horticulteurs et petits Eleveur 
écrit dans son numéro du 18 mai.• 

"Nous avons fait observer que la propagande entre­
prise pour favoriser une plus forte consommation de 
lait et de produits laitiers ne serait efficace que si des 
mesures sont prises conjointement ou même, ce qui 
serait encore mieux, au préalable, pour réglementer 
le commerce du lait. Nous avons été très heureux 
d'apprendre que M. le Ministre de l'Agriculture, au 
toast qu’il a porté à l'occasion du banquet offert par 
le Comité Organisateur de la Quinzaine Internationale 
de 1Industrie laitière, et aux applaudissements de 
toute la salle, que la fabrication et la vente des laits 
et crèmes artificiels sera interdite".

"L’Alliance Agricole Belge" est d'autant plus heu­
reuse de pouvoir communiquer cette nouvelle à ses 
membres, que depuis très longtemps elle insiste pour 
qu’on mette en pratique tous les moyens propres à 
rémédier au danger de la surproduction".

Dans son numéro du 29 juin, "Family Herald 0 
Weekly Star " fait une revue des accords conclus 
vertu de la loi de l'Office des Débouchés Commerciaux. 
On sait que jusqu’à présent des plans de vente ont été 
arrêtés en vue de réglementer la vente des pommes, 
des fruits, du tabac, des légumes, du lait, etc., parti­
culièrement dans les provinces de l'Ouest et d'Onta­
rio. D'une manière générale, dit le confrère, les pro­
ducteurs ont obtenu des résultats satisfaisants de ees 
accords et il conclut: "Les cultivateurs réalisent plus 
que jamais, depuis la crise, l'importance de stabiliser 
autant que possible les marchés résultat qui ne peut 
être obtenu que par la coopération des producteurs 
et des intéressés dans la vente des produits agricoles. 
Ils admettent de même que toute concurrence injuste, 

‘ déloyale et la guerre des prix sent autant de facteurs
qui réagissent au détriment des producteurs”,

Lauréates du concours
d’affiches

La Division de l'industrie laitière, du Ministère 
fédéral de l Agriculture. Ottawa, a tenu dernièrement 
un concours d’affiches pour le lait; ce concours était 
ouvert aux élèves des écoles normales françaises de 
toute la province de Québec. Voici la liste des lauréa­
tes annoncées par les juges:■
Madeleine Desroches. Ecole Normale Jacques-Car- 

lier. Montréal. Québec.
Gilberthe Richard, Ecole Normale Saint-Jérôme.

St-Jérôme, Québec.
Antoinette Charette, Ecole Normale Jacques-Car­

tier. Montréal, Québec.
Georgette De Serres, Ecole Not male Jacques-Cartier, 

Montréal, Québec. ‘-
Adrienne Fyfe, Ecole Normale Saint-Jérôme, St- 

Jérôme. Québec. Nos félicitations.

Classification des porcs
que pour Ontario, cette diminution représente 40,000 
têtes.

Nous notons une substantielle augmentation dans 
la province de Saskatchewan 9.655 sujets; Manitoba, 
3252 et Québec 7083 sujets de plus que pour les mois 

correspondants de 1924.
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